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portier. Eh bien ! la bonne sainte Vierge est la véritable por­
tière du Ciel. Quand on ose offrir quelque chose à un grand 
personnage, on fait présenter cet objet par la personne qu’il 
préfère, afin que cet hommage lui soit plus agréable. Aussi 
nos pauvres prières, présentées par Marie, ont un tout autre 
mérite, parce quelle est la seule créature qui n’ait jamais 
offensé Dieu. Il n’y a que Marie qui ait accompli le premier 
commandement : Un seul Dieu tu adoreras et aimeras parfai­
tement. Elle l'a accompli dans son entier.

Tout ce que le Fils demande au Père lui est accordé. Tout 
ce que la tnèrc demande au Fils lui est accordé pareillement.

Lorsque nos mains ont touché des aromates elles embau­
ment tout ce qu’elles touchent : faisons passer toutes nos prières 
par les mains de la sainte Vierge, elle les embaumera. Je 
pense qu'à la *in du monde la sainte Vierge sera bien tran­
quille, mais tant que ce monde durera, on la tire, on l’iippelle 
au secours de tous côtés... ! Marie est la mère d’une très 
nombreuse famille, elle est continuellement occupée à aller de 
l’un à l'autre de ses enfants.

Une noble et pratique initiative

Nous lisons dans YOssermtore Romano du 1er septembre, 
sous le titre: «Les Missionnaires du Sacré-Cœur au Saint- 
Père » les lignes suivantes :

• Nous annoncions, il y a quelques jours, le Chapitre géné­
ral tenu à Louvain par les Missionnaires du Sacré-Cœur à 
l'effet d'élire un nouveau Supérieur Général. Or nous appre­
nons avec plaisir que dans ce Chapitre furent prises à l’unani­
mité et par acclamation les décisions suivantes :

1* Tout prêtre de la Congrégation célébrera une messe par 
mois à l’intention du Supérieur Général qui en réservera l’ho­
noraire pour le Souverain Pontife.

2' L*s étudiants qui ne sont pas encore prêtres, les frères 
laïques, les novices et les enfants des écoles apostoliques s'en­
tendront pour s’imposer quelque privation.de diverses maniè­
res suivant les pays, pour pouvoir, eux aussi, offrir leur obole 
au Saint-Père.


